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conclu pour une durée minimum de huit
mois. Ces propositions sont les suivantes : re- j

tour à la liberté complète des importations
de broderies, mais majoration des droits de

douane actuels par un coefficient de 3,5.
Quant à l'horlogerie, les deux, gouvernements

sembleraient prêts à se rallier aux
conclusions adoptées d'un commun accord entre
la Chambre Suisse de l'Horlogerie d'une part
et les représentants des Syndicats de l'horlogerie

française d'autre part. Ces conclusions
tendent au renouvellement de l'accord précédent

(contingentement sans coefficients de

majoration), avec faculté pour les Suisses

d'augmenter le contingent mensuel des montres

or du montant non épuisé du contingent
montres argent, jusqu'à concurrence de

ioo.oco francs.

LA SITUATION
dans l'Industrie Textile française
Les affaires sont toujours très calmes et la

situation reste difficile. Cependant, on note
quelques tentatives d'enquêtes en vue
d'achats, car les prix sont maintenant arrivés
à un niveau intéressant.

Les lins rouis à terre sont offerts aux environs

de 700 fr. la balle. Les rouis à l'eau, de

qualité moyenne, valent environ 1.100 francs.
La toile est toujours délaissée. On s'attend
cependant à une légère reprise, au début de

l'année, lorsque les magasins de Paris et de
Province commenceront leurs expositions de

blanc, à Lille on prévoit l'arrêt de quelques
établissements.

La consommation des laines diminue dans
tous les centres industriels français. A Rou-
bais, il n'y a guère que la bonneterie qui
achète un peu à des prix que les vendeurs
acceptent pour se créer des disponibilités. A
Castres, sept établissements ont fermé, les
autres travaillent trois jours par semaine.
Dans les autres centres lairiiers, la situation
n'est pas meilleure : à Elbeuf, toutes les usines
chôment le lundi et la filature envisage une
nouvelle réduction des heures de travail ; à

Reims, le tissage ne travaille plus que trente-
deux heures, en attendant qu'il ne marche
plus qu'à vingt-quatre. Il en est de même à

Vienne et à Colmar. Alors que pendant les huit
premiers mois de 1913 il n'entrait, en France,
que 29.967 quintaux de tissus de laine, les

importations des huit premiers mois de 1920
se sont élevées au chiffre formidable de

87.407 quintaux, soit une augmentation de

291 %. Ces chiffres sont particulièrement
intéressants, au moment où les ouvriers français
voient chaque semaine réduire leurs heures de

travail.
Les cours du coton, au Havre, ont un peu

régressé. Ils sont revenus à 297. Dans
certain milieu, on assure qu'un changement se

produira au printemps, au moment des

semailles du coton. Pour le moment, les stocks

augmentent. La situation des filatures
françaises ne s'améliore pas. Le chômage partiel
continue dans le Nord et dans l'Est,

IMPORTATION — EXPORTATION
DOUANES

Suisse
Importation

Dans sa séance du 3i décembre, le Conseil
Fédéral, après une longue discussion, a
décidé de ne prendre aucune mesure nouvelle

pour restreindre les importations. Cette question

des restrictions d'importation sera fort
probablement soulevée au cours de la session
actuelle des Chambres fédérales.

Abrogations de Prohibitions d'importation

ex 60 et 2i3 Tourteaux et farine de tourteaux.
215 Son,

216 a et 216 6 Farine fourragère et remoulage.

Jusqu'à nouvel avis, seules les marchandises

suivantes sont encore soumises au
monopole d'importation de l'Office fédéral de

l'Alimentation :
1 Froment.
2 Seigle.
3 Avoine.
1i Orge..
5 Riz dans sa balle ou séparé de célle-ici.
7 Maïs.

12 Riz en grains perlés, égrugés, mondés ou
concassés.

13 Semoule de blé dur.
ex 14 Autres genres de céréales en grains perlés.

mondés ou concassés, par exemple orge
perlée, farine roussie, etc.

16/18 Farine.
68/70 Sucre.

îokk Sulfate de cuivre (vitriol de cuivre),
ex io65 a Renzol.

io65 b Benzine.
1126 Pétrole.

France
Importation

Les prohibitions d'importation stipulées par
les arrêtés des 7 et 10 août et 26 novembre
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